
 
 

Gestes et rites 

Quand on vit une célébration, on prévoit souvent des paroles, des chants, des temps de 

silence, des lectures de textes, mais… 

 

UNE CELEBRATION EST ENRICHIE PAR DES  GESTES. 

Ces gestes peuvent être posés par une personne ou par tous ceux qui le désirent dans 

l’assemblée. 

 

 

 

Voici quelques exemples de gestes porteurs de sens. À chacun de choisir les gestes les plus 

adaptés à son groupe. 

Pensons à varier les gestes d’une célébration à l’autre pour éviter la routine.  

 

 GESTES DE SALUTATION 

- En entrant dans le lieu de célébration, on s’incline pour saluer le Seigneur.  

- Soit on s’incline devant la croix tous ensemble, soit l’un après l’autre.  

- Pour commencer une célébration, on trace sur soi le signe de la croix.  

- Pour se saluer mutuellement, on s’incline d’abord vers son voisin de droite, puis de 

gauche. 

 

 GESTES DE FRATERNITE 

- Pour former une communauté, on se donne la main, créant ainsi une grande chaîne 

humaine. 

- Chacun pose la main droite sur l’épaule gauche de son voisin.  

- Chacun salue son voisin de droite, puis de gauche en lui serrant la main.  

 

 GESTES D’ADMIRATION, D’ADORATION 

- On s’incline, les bras vers le bas avec les mains ouvertes. 

- On ferme les yeux, on incline la tête, on place une main sur le cœur.  

- On met les deux mains sur le cœur. 

- On met une main sur le cœur ; l’autre est ouverte vers l’avant, la paume vers le haut. 

- On s’agenouille avec un genou en terre. 

 

 

 

 

Un geste : c’est exprimer au moyen de son corps 
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 GESTES D’ACCLAMATION 

- Pour acclamer le Seigneur, on applaudit. 

- Pour acclamer le Seigneur, on agite les bras lentement vers le haut, comme les branches 

d’un arbre doucement agitées par le vent. 

 

 GESTES D’ACCUEIL 

- On tend légèrement les bras à hauteur du cœur en mettant les mains ouvertes l’une sur 

l’autre (comme pour accueillir le pain de vie).  

- À hauteur du cœur, on ouvre les mains, les paumes tournées vers le haut, les bras étant 

distant l’un de l’autre de la largeur des épaules et presque tendus.  

- On pose un genou à terre, les bras ouverts vers le sol, les paumes vers le haut. 

 

PLUS RICHE QUE LES GESTES : LES RITES . 

 

 

 

 

Voici quelques exemples de rites porteurs de sens. À chacun de choisir les plus adaptés à son 

groupe. 

Pensons à varier les rites d’une célébration à l’autre pour éviter la routine.  

 

 RITES POUR ENTRER EN CELEBRATION 

- L’un après l’autre, chacun s’avance, s’incline devant la croix, rejoint sa place pour la 

célébration, pendant que tous chantent. 

- Pendant le chant d’entrée, la prière ou la parole d’ouverture de la célébration, chacun se 

donne la main. 

- En chantant, on s’avance deux par deux. On s’incline, toujours deux par deux, devant ce 

qui représente le Seigneur (la croix ou la Bible ou l’autel ou le Cierge pascal) puis on 

rejoint sa place. 

- Au début de la célébration, tous se lèvent et font le signe de la croix en regardant celle-ci 

située à l’avant. 

- S’il y a plusieurs groupes, un délégué apporte une bougie ou un objet représentant son 

équipe, le dépose sur l’autel, devant la croix ou devant la Bible. 

 

 

 

Les rites combinent des gestes posés avec une manipulation d’objets 

et une prise de parole ou l’exécution d’un chant  
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 RITES POUR APPORTER ET OUVRIR LE LIVRE DE LA PAROLE DE DIEU 

- Des enfants s’avancent deux par deux vers le lieu où doit être déposé le Livre de la 

Parole : deux portent des fleurs, deux autres une belle bougie allumée, un dernier – qui 

peut être l’animateur de la célébration – porte bien haut le Livre de la Parole. 

- Un enfant ou l’animateur de la célébration présente bien haut le Livre de la Parole d’où 

partent des rubans de couleurs (papier ou tissu). Il est entouré d’enfants qui tiennent 

chacun l’extrémité d’un de ces rubans. 

- Celui qui va lire la Parole de Dieu s’avance en tenant le livre fermé. Il le dépose sur le 

lutrin (la table de la Parole), s’incline devant la Bible, prend le livre et l’ouvre lentement. 

- Le lecteur apporte le livre de la Parole de Dieu ouvert. Il est accompagné de deux porteurs 

de cierges allumés qui resteront de chaque côté du lutrin pendant toute la durée de la 

lecture.  

 

 RITES POUR ACCLAMER LA PAROLE DE DIEU 

- À la fin de la lecture de la Parole, le livre est levé bien haut, pendant qu’on chante un 

Alléluia ou une autre acclamation. 

- Chacun dans l’assemblée agite un foulard ou un ruban en chantant une acclamation. 

- Le livre de la Parole de Dieu est élevé et lentement tourné vers chacun des membres de 

l’assemblée. 

- Celui qui a lu la Parole de Dieu embrasse le livre puis le lève en le tournant vers 

l’assemblée. 

- Chacun dans l’assemblée agite une fleur ou un rameau au rythme du chant d’acclamation.  

- Pendant que le livre de la Parole est élevé devant l’assemblée, l’animateur dit une phrase 

acclamatoire courte, répétée par les membres de l’assemblée. Par exemple : 

« Seigneur, merci pour ta Parole. » 

« Ta Parole, Seigneur, nous fait vivre. » 

« Aide-nous, Seigneur, à mettre ta Parole en pratique. » 

- Si des enfants tiennent des rubans qui partent du livre de la Parole, ils les lèvent pendant 

l’acclamation.  

 

 RITES POUR LA PRIERE 

- Chaque enfant lecteur d’une prière peut, à la fin de sa lecture, venir déposer le texte 

devant la croix ou tout autre lieu significatif (devant le cierge pascal, devant la Bible, 

devant la crèche de Noël, sur la table de célébration…). 

- Les prières composées et/ou lues par les participants peuvent être déposées dans un 

« Grand livre de Prières ». Elles seront collées ou recopiées par la suite. 
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- Chaque prière peut avoir été illustrée sur un grand panneau avant la célébration. Au 

moment de la lecture de la prière, un enfant la lit ; un autre se tient à côté de lui montrant 

bien haut le panneau avec l’illustration. Chaque panneau est déposé au pied de l’autel ou 

de la croix. La prière correspondante est également déposée sur ce panneau.  

- Chaque enfant qui vient prier ajoute une petite bougie allumée sur l’autel ou devant tout 

autre lieu significatif. Un autre enfant peut éventuellement tenir ce lumignon durant la 

prière. 

- Une petite bougie est déposée sur chaque texte de prière au cœur du lieu de célébration. 

 

 RITES POUR L’ENVOI 

- À la fin de la célébration, pour marquer que le Seigneur nous envoie vivre chaque jour ce 

qui vient d’être célébré, l’assemblée peut se lever et se tourner vers la croix. L’animateur 

dit : « Le Seigneur nous donne sa bénédiction, lui qui est Père, Fils et Saint-Esprit », 

pendant que chacun trace sur soi le signe de la croix. 

- Si une croix (la plus grande possible) est mobile, l’animateur la prend en main, la tourne 

vers l’assemblée et dit : « Le Seigneur nous donne sa bénédiction, lui qui est Père, Fils et 

Saint-Esprit » pendant que chacun trace sur soi le signe de la croix.  

- Avant de se retirer chacun s’incline devant ce qui a signifié la présence du Seigneur : la 

croix, le Cierge pascal, la Bible… 

- Si le groupe n’est pas trop nombreux ou si l’espace est suffisant, tous peuvent chanter en 

effectuant une ronde, main dans la main, autour de l’objet qui a symbolisé la présence du 

Seigneur. Après un moment, l’animateur lâche la main de celui qui est devant lui et 

conduit le groupe en farandole vers la sortie.  

- À la fin de la célébration, des enfants délégués de la classe ou des classes reçoivent un 

des cierges ou une des prières lues. L’animateur les envoie en disant : « Allez ! Ce que 

nous avons vécu ici en célébration, vivez-le chaque jour avec les amis que vous 

représentez. » 

 

  

 
 
 

 

 

La ritualité, c’est quand un rite est pratiqué à chaque célébration. 

C’est une force, car chacun connaît les rites du groupe ! 


